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LES ACTIOITS SECOWMIRES DES PTÎSTICIISÎÎS SUR IBS ARTHROPODES AUXILIAIRES 

Parmi les méthodes diverses entrant dans la technique de la lutte intégrée, le 
choir raisonné d es nesticides tient une place primordiale en raison des diverses actions 
secondaires nue ces produits sont susceptibles d* avoir sur 1* équilibre biologique des 
diverses cultures. La rupture de cet équilibre est le plus souvent néfaste et source 
de nouveauz problèmes, généralement plus difficiles à résoudre que ceux contre lesquels 
était dirigée l’utilisation malheureuse des pesticides. 

Les généralités concernant les actions secondaires des ptroduits phytosanitaires 
ont été développées dans notre précédent bulletin sous la signature do J. BESSOÎT et 
E. JOLY ; nous n'y reviendrons donc pas et examinerons plus en détail les actions possi- 
bles des pesticides sur la faune auxiliaire et les conséquences que l’agriculteur doit 
on tirer quant a leur utilisation* 


- Généralités sur l'équilibre biologiouo et Airri ilairos : 


Un verger, un vignoble, ou toute autro culture comprend, non seulement l’ospèco 
végétale cultivée, mais également un onsomblo d’Ôtro vivants, ani.maux ou végétaux, ras- 
soDJblés par une attraction commune déterminée par l’orLstcnce do phénomènes d* interdé- 
pendance , La comnrunauté qui on résulte prend le nom do biocénose . Elle occupe un terri- 
toire appelé biotope.. L'ensemble biocénose + biotope constitue un systèxo© écologique 
ou écosystèm e, 

Los niveaux de population des diverses espèces d'être vivants de cet écosystème 
dépendent de l'équilibre biologique qui s'établit en fonction des facteurs climatiques; 
Cet équilibre est relativement stable dans les groupements naturels tels que les prai- 
ries ou les forêts par exemple. Par contre, dans les cultures, il est particulièrement 
fragile en raison do l'intervention constante de l'homme. 

L'usage dos pesticides est un des facteurs los plus perturbants do cet équilibre. 
En effet, fongicides, insecticides et acaricides, par suite do leur polyvalence, no dé- 
truisent pas soulomont los ennemis des cultures contre lesquels on les emploie, mais 
également de nombreux autres membres de la biocénose et en particulier des insectes et 
acariens utiles à l'agriculteur, ou des champignons ou bactéries antagonistes do mala- 
dies des végétaux cultivés; 

Les travaux concernant la flore antagoniste sont moins avancés que cg?ux qui trai- 
tent des arthropodes auxiliaires# Aussi, limiterons nous la suite do ce bulletin aux 
insectes et acariens utiles et aux actions des pesticides sur ces derniers* 

D'après leur mode d'alimentation, on distingue doux grandes catégories d'arthro- 
podes auxiliaires t los prédateurs et les parasites; 


Les prédateurs sont dos insectes ou des acariens qui chassent leurs proies. 
Celles-ci sont immédiatement détruites et consouxiéos. Les prédateurs sont donc, par 
nécessité, de taille supérieure à leurs victiiaes; Ils sont facilement visibles, le plus 


souvent à l'oell nu; 
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I»os -p craslto s sont dos insoctos qui effoetuent la totalité do lour déroloppcoont 
larvaire aux dépens d*un seul individu hôte. Ils vivent soit à l*intériour, soit à 
l'extérieur do leur victime, dont ils épargnent les organes essentiels jusqu'K ce que 
lour développement lorvaire soit terminé. Sn raison do leur mode de vie, les parasites 
sont généralement do petite taille, inférieure à colle do l'insocte parasité. Ils sont 
donc très difficiles à voir et passent le plus souvent inaperçus. Seuls leurs offets 
peuvent 8tro observés par les agriculteurs qui découvrent, par exemple, des cadavres 
de cochenille du mûrier sur pêchers, cadavres dont la caarapaco présente l'orifice do 
sortie d'un parasite très actif "Prospaltella berlesei", 

- Efficacité des principaux arthropodes auxiliaires î 

Sans entrer dans le détail d'une énumération fastidieuse, il est intéressant de 
citer les principaux auxiliaires rencontrés le plus fréquemment dans les vergers et les 
vignobles. 

- Los prédateurs : 

Les c occinelles sont parmi les plus connus. Diverses espèces se nourrissent 
de pucerons et xtn adulte ou une larve âgée peut manger journellement 100 à 150 pucerons; 
D'autres coccinelles vivent aux dépens de certaines cochenilles ou sont dos prédateurs 
Importants des acariens, notamment de l'araignée rouge Pononychus ulmi. 

Les syrphes. dont les adultes sont dos mouchos floricoloa, à abdomon le 
plus souvent jaune et noir, sont également, sous leur forme larvaire, dos prédateurs 
très actifs des pucerons. Uno larve do syrphe consonne environ 400 pucorons par jour 
au cours do sa vie qui dure 8 à 15 jours; 

Certaines petites uunaiaes. appartenant surtout aux fomillos dos Miridos 
et dos Anthocorides, s'alimentent de chenilles, do pucerons, de peyllos et surtout 
d'acarions. Il en est de môme pour quelques ospècos do chrvso-pea et d' héuorobos dont 
les larves font preuve d'uno grande voracité au cours do leur dernier stade larvaire. 

Enfin, diverses ospècos d' acariens sont très utiles et jouent un rôle actif 
comme prédateurs des acariens phytophages. Elles contribuent ainsi à réduire les ni- 
veaux do populations de Pononychus ulni et d'Eototranychus carplni par oxoEjple, 

“ Los parasltos î 

Los hyménoptères parasitos sont des sortes do "petits moucherons" à quatre 
ailes, dont la taille no dépasse pas 0,1 m pour certains d'entre eux. Il en existe 
plusieurs dizaines de milliers d'espèces, dont peu sont encore connues, qui participent 
activement au maintien des équilibres biologiques et jouent un rôle fondamental dans la 
limitation naturelle et la régulation des populations d'insectes ravageurs. 

Certaines familles d'hyménoptères vivent aux dépens des chenilles ; d'au- 
tres parasitent les pucerons ou les cochetilles. Enfin, il en existe également qui 
évoluent dans les oeufs des lépidoptères (papillons); 

Les diptères parasitos sont des mouches de taille moyenne, fortement pol- 
lues, appartenant à la famille dos Tachinaires et dont les asticots évoluent à l'inté- 
rieur do diverses espèces de chenilles telles que lo carpocapse des pommes, la procos- 
sionnairo du pin, la pyrole du mais Certaines tachinaires parasitent également les 
vers blancs; 

- Los TX D Sticides et leurs répercussions sur les arthropodes ouxllialros t 

Cliacun est maintenant conscient que l'applicr.tion des pesticides sur les plantes 
cixltivées perturbe ot bouleverse lo fragile éqxiilibro biologique qui s'y est établi, 
liais il est égalcnont reconnu que, dans l'agriculture intensive actuelle, il est sou- 
vent necessaire d'intervenir pour .protéger les récoltes contre les dégftts provoqués 
par les maladies ou dos ravageurs aniixuxz. insectes et acariens. 

Uno démarche sage consiste donc à employer de mréférei^e des produits dont les 
actions sur la faune utile sont le poins nuiBibles poeslbly . car il n'existe paq de 
pesticide dont l'efficacité eo linitô au seul ravageur que l'on veut conbatlre. On 
comprend fort bien qu'un acaricide de contact puissant, susceptible de décimer les 
populations de Panonychus ulni par exemple, détruit en même temps les acariens préda- 
teurs présents sur le végétal, 

• . 





Cette attitude d'esTirit, preiaière étape dans l'application progressive des laétho- 
des de lutte inté^e, deoande au préalable la connaissance do l'action des principaux 
pesticides sur la faune utile. Or, la difficulté coinmeiice réellement à ce niveau de 
réflexion, car nos connaissances en la matière sont fragmentaires, incomplètes. Par- 
fois même, les avis de divers chercheurs sur une môme matière active divergent profon- 
dément, ce qui ne peut qu'inciter à la jarudence* 

ïïalgré tout, on est suffisamment renseigné sinr certains produits pour donner quel- 
ques indications aux utilisateurs et établir une ébauche de classement en diverses 
catégories; 

I - Pfcpticides peu ou pas toxlQueB pour les artînro^c^e^utj^ : 

Ce sont surtout des f on^cides classiqueB qui entrent dans ce groupe î 
captano, cuivre, doguadino, folpel, meneozèbo, manèbo, soufre poudrage, thiramo, zinèbe, 

ziramo. ^ ajcnitor doux acaarijciàos spécifiques î tétradifon et tétrasul. 

H - Pesticides moyonnonont toxiques pour los arthr.opodo_8^ utjJlQ^ : 

Ce sont, on très grando majorité, dos insocticides ot acaricidos qui, sans 
être véritablonont aéloctifs, ont copondant un faiblo spoctro d'offÿïacité ot rcspoc- 
tent certains ordres d'insoctos ou les acarions prédateurs : chlorfonizon, dicofol, 
diéthion, lÜTOC, cndosulfan, huiloa do pétrole, isolono, néthidathion, phosalono, pho^ 
phamidon, pirimicarb, toiaphèno, trichlorfon, vamidothion, auxquels s'ajoutent doux 
fongicidos “anti-oïdium" : dinocap ot soufre mouillablo. 

Bien entendu, ce groupe d' insocticides et d'acaricides est recommandé lorsque 
le iBvageur è combattre est sensible h l'un d%3ux» Bans le cas contraire, il faut bion 
ae résoudre à utiliser des produits plus dangereux pour la faune utile. 

TTT - Pesticides toxioties pour la plupart des arthropode^ (insectes et acariens) : 
azinnhos métiyl. carbaiyl (Sovin) , ïlJaSihoate, lindans, malathion, mévinphos, para- 
thions (à noter quo le lindaoa n'est pas toxique ou très nodérénent contre les acariens 

prédateurs). 

^ ' ' jq 'ggt de u'avoir recoiors a l'utilisation des produits de ce j 

^ groupe que lorsqu' aucun autre insecticide ou acaricide no pout donnor oaticfaction ^ 

1 contre le ravageur que l'on veut combattre. j 

1 (Par exemple, le mévinphos reste indispensable perur lutter contre la Tordeu-j 

J se orientale eut pousses de pêcher, en particulior on curatif). j 


Beaucoup de produits no figurent pas dans les groupes précédents. Pour cortaina 
d'entre eux, leur commorcialisation réconto no peroet pas encore d'avoir une opinion 
objoctivo : c'est le cas des fongicides systéniquos par oxooplo (bénoqyl, néthyltliio- 
phanato, carbendazin) . Pour d'autres, plus micions, la documentation rostrointo les 
concomant est insuffisante ou contradictoire; 

Enfin, il existe de nombreux pesticides dont l'action néfasto sur certainos 
foEdllos d'auxiitiairos est connue. Il no sotiblo pas utile d'on donner les détails^ 
complets en raison do la coriploxité du problème. lîoiis pensons plus judicieux de signa- 
ler ces actions à l'occasion des avis de traitements publiés tout au; long de l'année 
et au fur et à mesure quo se présentent des x^roblèmes particuliers; 

J. T0TJ2aüA.ÏÏ-- 

, . . Station d'Avertissenents Agricoles , 

"Aquitaine"; 


t 
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- Dégir-fection des senoncos de colza : 

Cette désinfection, sur laquelle nous attirons chaque année 1* attention dos pro- 
ducteurs de colza, a pour but de protéger les jeunes plantulos contre los chanpignona 
provoquant la fonte dos scnis et Gpccialonent los nanifostations précocos d*altomnria 
et do phona* Los fongicides utilisés sont : le silicato do nétho^^éthyl-norcuro, le 
thiroiiG, l*osyquinoléate do cuivre, io dicîilone et le captafol. 

Los utilisateurs doivent onployor les dosos indiquées par les fabricants. 

Notons quo los deuï prerdors produits ont uno action plus polyvalonto que loa 
autres, notamont contre le phom* 

- Protection dos iounos soris contre los altisos : 

Pour préserver los plantulos contre les attaques précoces d’altises, il ost nécos- 
sairo de conpléter le traitonont fongicide par un traitenent insecticide. Le produit 
préconisé est, encore, à l’heure actuelle, le lindane, qui doit être utilisé à forte 
concentration (spécialités dosant de 75 à 90 ^ de natière active). On conseille la dose 
d'enploi de 45 g de mtière active par kg de senence afin de prévenir les dégdts de 
petites et grosses altises. 

Divers procédés pemettent d’obtenir une ueilleure adhésivité, notament l’adjonc- 
tion d’une cuillerée h café d’huile végétale par 2 kg de senonce environi Dans certaines 
conditions clinatiques, il peut y avoir néannoins, plus tard, dos attaques, surtout de 
grosses altises et des traitsnents ultérieurs sont alors nécessaires (présence d’adultes 
assez noiabrcuz dans les chanps, geJeries de larves dans los pétiolos des feuilles); 

Pour CCS traitononts coopléuontaircs éventuels, voix la liste des produits aritorisés. 
Dans lo cas de lutte contre Ica larvos,. préférer dos insecticides ayant uno action en 
profondeur. 

A mJITsJ. lËmK 7 

- Tordouso oriontale du nêchor i 

Lo vol dos ineoctos so poursuit et dos pontes sont encore déposées jouniellenent; 

En conséquence, dans les vergers particuliéreuent sensibles aux attaques de ce 
ravageur, c’est-à-dire situés notaLiient à proxinité iEcédiate de vergers de pêchers, il 
y a lieu de poinrsuivre la protection. 

Si la récolte est prévue à partir des 24*-2-5 septeabre, on peut encore intervenir 
avec un produit à base de névinphos (à raison de 50 g de natiàre active à l’hectolitre) 
à la. condition de traiter dàs réception. 

Si la récolte n’ost pas envisagée a.vajit les preniers jours d’octobre, euployer 
l’un des autres produits honologués contre la Tordeuso orientale. 

Dans tous les ca^, respecter scrupulousenent la léglsla.tion sur les lirt-itea 
d’eoploi des nrnduits. 

- l fc.la.dies de conservation dos norxios et des noires : 

En conpléDent aux rocomrndations d.i notre domior bulletin, nous Informons nos 
abonnés que les services allema.iids compétents co-iseillent à leurs arboriculteurs , pour 
ne pan dépasser les tolérances en résidus prévues par la législation, do respecter les 
délais ci-dessous entre le dernier traiteiîent de 'Jré-cueillette et la récolte : 

- Bononyl, carbendazim, néthylthiophanate, thiabendazole : 7 jours, 

— Captane 5 jours; 

Le traitement des pomi-.es, peur favoriser leur conservation, est autorisé en 
France avec certaines substances telles que bénonj''!, thiabendazole, étosyquine. 

Toutefois, nous attirons l’attention des T)roducteiirs qui envisagent d’exporter 
en Allema.gne îbdérale sur le fait ou* aucun de ces produits n’est autorisé dann ce pays 
dans ces conditions d’emploi; 

mnii, le 14 septembre 1973.- 

Lob Ingénieurs chargés dos Le Chef do la Circonscription phytosanitaire 

Avertissements Agricoles , ”IÎIDI-PYÎÏENEES ” , 

J. BESSON - E. JOLY P. ïEISSEIEE.- 

Impriné à la Station d’Avertissements Agricoles de ”riIDI-FYïîEHEES"; 

Le DirectG\m>-Gérmt î L. BOUYX.- 



